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SYNOPSIS

Tamar, belle jeune femme de 35 ans, vit seule avec ses deux fillettes. Toutefois, elle ne peut refréner son appétit sexuel et se donne à plusieurs hommes du village. 
Shai, un jeune vétérinaire, revient s’installer dans la région et tombe rapidement sous le charme de Tamar. Une relation amoureuse naît rapidement entre eux. Mais Tamar pourra-t-elle se contenter d’un seul partenaire ?

NOTES DE LA REALISATRICE
Désir, passion, absence. Ce sont peut-être les seules choses qui nous poussent à agir. Si nous voulons les saisir, leur donner une forme, nous les incorporons à des expressions /enfermons dans des mots.

J'aspire à ne pas décrire mes personnages comme beaucoup trop conscients ou  trop légers. Pour moi, il n'y a rien de foncièrement bon, comme rien n'est foncièrement mauvais. Il n'y a pas de victime absolue, ni d'inconditionnel persécuteur. La violence est un élément intégral à ce qu'on appelle l'amour et l'amour est un composant essentiel de la violence.

La rencontre de deux personnes forme un conflit par réflexe. Dès ce premier instant, la fin est déjà présente. Tamar et Shai pensent que cette relation pourra être le déclic à l'assouvissement de leurs réels désirs. Pas nécessairement comme ils auraient pu l'imaginer, mais au final ils obtiendront ce soulagement libérateur.

Le sujet du film n'est pas le sexe ou l'association, mais il parle de l'hérédité de la violence, de dépression, de haine de soi et d'autodestruction. La relation qui guidée par ces forces sera responsable de la soumission de Tamar et Shai à leurs sombres penchants, à leurs peurs et à leur besoin de faire satisfaire. 

Par conséquent, il est question de liberté. Pour être libre, faut-il rompre avec les codes éthiques, moraux et la banalité de la cellule familiale? La liberté existe lorsque les limites sont presque invisibles et indéfinies, comme le terroir et les animaux dans le film, il n'y a pas de frontières entre le monde animal et domestique.

Les scènes de sexe dans leur entière variété ne sont pas là pour refléter un érotisme cinématique, mais pour pousser le spectateur à sa limite physique: remplir le vide entre sa satisfaction et son insatisfaction, l'embarrasser par cette intimité forcée, le rendre coupable d'être un spectateur indifférent, et l'abandonner finalement.

Mais avant tout, ce film est l'histoire de Tamar et de ses deux filles, de Shai et de son cheval, et du chemin qu'ils vont parcourir pour apprendre à aimer.

LES THÈMES

Cela fait quelques années que je faisais des recherches sur les problématiques des thèmes rudimentaires comme l'amour, le sexe, la famille, la maternité, la persécution, la culpabilité et autres. Petit à petit, l'approche un peu vague de ces thèmes s'est orientée vers des portraits de femme ambiguë, d'homme, de relation et de paysage. Je crois que j'ai utilisé la plateforme cinématique avec sa dramaturgie et son esthétique pour explorer davantage ces thèmes. 

LES CHOIX ESTHETIQUES

La démarche esthétique du film est d'avoir traité chaque scène comme si elle devait se suffire à elle-même. Trouver la manière idéale pour traduire en prises de vue l'émotion principale guidant la scène a été le plus grande difficulté de ce film. Transformer des émotions en images, puis des images en thème. C'est comme penser à deux gestes inversés d'un seul mouvement. Même si nous avons beaucoup discuté avec mon directeur de photographie des règles de bases sur le langage à utiliser, je pense que nous avons fait cela pour nous sentir suffisamment en sécurité pour nous en débarrasser...

INCARNER  TAMAR 

La raison pour laquelle j'ai joué dans mon film reste encore un mystère, mais j'ai quelques suppositions.

Ce n'était décidé dès le début, j'ai vu beaucoup d'actrices pour le rôle, certaines bien meilleures que moi. Et pourtant...

Peut-être qu'au fond, je pensais que c'était mieux pour le film, peut-être était-ce la peur ou l'assurance, ou peut-être que je n'ai pas résisté à la volonté d'attaquer ce film par toutes ces façades.

LE VILLAGE

Le film dresse le portrait monochromatique d'un village, de la terre, du vent dans les feuilles, d'êtres frustrés et de la vie bourgeonnante. Les personnages sont dans un territoire sans horizons, froid et circonscrit. La routine quotidienne qui est l'écueil maladif des personnages, contient le mouvement de la structure temporelle du film.  Entre la poétique et l'obstination.

J'aimerais qu'on voit cet endroit comme un territoire indéfini, pour plusieurs raisons, je pense que ce genre histoire n'est pas définie par un temps, ni un lieu. La brutalité de la nature humaine se déroule dans l'âme et non dans un lieu physique.

Je pense que l'abstraction de la condition d'abandon centralise l'attention vers l'essence des personnages et non vers leurs motivations sociales. Mon but était pour cette histoire de la présenter comme un conte de fée.
Hagar BEN ASHER - Biographie
Hagar Ben Asher, born in 1979, made a name for herself when her graduation film, the short film Pathways, won the Cinefondation prize in Cannes a few years ago. The script for The Slut was developed as part of Atelier in Cannes, and while Ben Asher was raising funds and preparing to shoot her film, she became famous as an actress in a TV series called "The Ran Quartet", and in the motion picture Julia Mia awarded as Best Film at the Haifa film festival 2007.
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